
Propositions de veille Pastorale  

École Notre-Dame Saint Sigisbert, Nancy 

 

1. Proposition pour tous 

Dans la situation inédite que nous vivons, il nous a paru important qu’un lien pastoral continue lui 

aussi d’être tissé. Nous nous sommes invités dans les boîtes mails des familles, élèves et enseignants 

afin de leur proposer une continuité des temps de prière initiés au retour des vacances d’hiver. 

Nous avions commencé à vivre des temps de prière proposés à la Chapelle de l’école les mardis 

matins avant la classe afin d'accompagner les enfants qui le souhaitaient sur le chemin du Carême. 

Lors de ces temps de prière, nous proposions des chants et la lecture de l'Evangile du dimanche 

suivie d'un temps d'échange / partage autour du texte. Nous parlions également de notre expérience 

du Carême de la semaine écoulée et à venir ; les enfants présents recevaient au terme de chaque 

temps de prière une carte "inspirante" et un cœur sur lequel ils étaient invités à inscrire leur effort 

de Carême de la semaine. Les cœurs réalisés par les enfants ont été collectés et accrochés à l'arbre 

de Pâques posé dans la Chapelle. 

Le confinement nous a amenées à repenser cette proposition dont nous voulions que chacun se 

sente libre d’y donner suite ou non. 

Vous trouverez ci-dessous le tableau récapitulatif des ces temps de prière à jour de celui proposé le 

mardi 31 mars en lien avec l’évangile du cinquième dimanche de Carême « La résurrection de 

Lazare » que nous adressons chaque semaine, ainsi que des ressources complémentaires pour 

chacun des trois temps vécus « à distance » afin d’aider les familles et les enfants à se les approprier, 

voire à les approfondir, notamment des extraits du livret Pas à Pas en Carême que nous avions choisi 

pour accompagner les enfants jusqu’à Pâques et d’autres ressources puisées ici et là dans des 

ouvrages de référence ecclésiales et / ou sur des sites internet adaptés (idées 42, KT42, Théobule, …). 

Le tableau est toujours précédé de l’introduction générale au Carême et suivi du texte d’évangile du 

dernier dimanche de Carême. 

 

TEMPS DE PRIERE DU CAREME 
MARDI 31 MARS 2020, ANNEE A 

 

•  Trois facettes, trois pistes pour notre carême, cette année. 

Le jeûne, c’est peut-être tout simplement de faire un peu le vide en nous, de faire cesser les 

tumultes extérieurs (médias, communications incessantes et intérieurs (désirs, ressentiments) qui 

nous envahissent, de laisser s’installer le silence. Et le silence est là pour préparer le terrain sur 

lequel tombe la semence de la Parole. Écouter la Parole de Dieu . 

La prière, simplement, quelques mots, dans la solitude d’une unité retrouvée. Prier, avec des 

gestes simples, un signe de croix, une offrande de soi, comme un abandon de tout mon être dans 



les bras du Seigneur, un repos en Dieu dans le silence. Nous pouvons alors regarder notre vie et 

notre monde comme Dieu les voit, et les aimer, comme Dieu nous aime. 

Le partage, c’est d’abord le don de nous-mêmes, c’est une attention particulière aux autres ; c’est 

aussi plus de soutien concret envers ceux qui souffrent, envers ceux qui manquent du nécessaire. 

Notre prochain frappe à notre porte et demande notre temps, notre aide, notre attention. 



MESSAGE DU SAINT-PÈRE POUR LE CARÊME 2020 

  Chers frères et sœurs ! 

« …Aujourd’hui encore, il est important de faire appel aux hommes et aux femmes de bonne 

volonté pour qu’ils partagent leurs biens avec ceux qui en ont le plus besoin en faisant l’aumône, 

comme une forme de participation personnelle à la construction d’un monde plus équitable.  

Le partage dans la charité rend l’homme plus humain, alors que l’accumulation risque de 

s'abrutir, en l’enfermant dans son propre égoïsme. 

Nous pouvons et nous devons aller encore plus loin, compte tenu des dimensions structurelles 

de l’économie… » 

 

 

 Evangile 
 

Notes Carte 

3 mars 
 
Temps de 
prière 1 

Matthieu 4, 1-11 
« Les tentations au désert. » 

 
(1er dimanche de Carême, 

année A) 

« Rends-moi la joie d’être sauvé » 
 

Après son baptême, Jésus fut 
conduit au désert par l’Esprit pour 
y être tenté par le démon. 
 
Le Carême a commencé le 
mercredi des Cendres. 
 
Nous avons 40 jours pour nous 
débrarrasser de ce qui nous 
encombre et nous éloigne de Dieu, 
pour partager et nous rapporocher 
de lui. Nous sommes invités à 
rester fidèle à la parole de Dieu. 
 

Prie : 
 

« Tu peux 
demander au 

Seigneur d’ouvrir 
tes yeux et ton 

coeur lorsque tu es 
dans le noir et que 
tu perds courage. » 

10 mars 
 

Temps de 
prière 2 

Matthieu 17, 1-9 
« La Transfiguration de 

Jésus » 
 

(2ème dimanche de Carême, 
année A) 

« Relevez-vous et n’ayez pas 
peur ». 

 
Pierre, Jacques et Jean sont 
témoins de la puissance et de la 
gloire jusque la cachées de Jésus 
que Dieu révèle maintenant en lui 
en le faisant rayonner d’une 
immense lumière. 
 
Nous sommes invités à avoir foi en 
Dieu et en la grâce reçue à notre 
baptême. 
 
 

Jeûne : 
 

« Sois attentif aux 
autres et à ce dont 
ils ont besoin. Tu 

peux certainement 
les aider à ta 
manière. » 



17 mars 
 

Temps de 
prière 3 

Jean 4, 5-42 
« La Samaritaine » 

 
(3ème dimanche de Carême, 

année A) 

« Dieu est là pour tous ceux qui 
veulent bien l’accueillir. » 

 
Au bord d’un puits, Jésus demande 
à boire à une femme, une 
Samaritaine. Elle ne se doute pas 
que Jésus va lui faire découvrir une 
source mystérieuse, une eau qui 
purifie et fait entrer dans le 
mystère de Dieu. 
 
A cette époque, un Juif n’adressait 
jamais la parole à une femme en 
public, encore moins à une 
Samaritaine ! Les Samaritains 
n’adoraient pas Dieu au temple, 
contrairement aux Juifs ; ils ne 
s’entendaient pas ensemble. 
 
De plus, cette femme est réputée 
avoir une vie contraire à la morale.  
Elle a couru toute sa vie derrière 
des bonheurs éphémères. 
 
L’eau que Jésus donne à la 
Samaritaine va changer sa vie : elle 
devient témoin de Jésus sauveur. 
L’eau du baptême est,  pour 
chacun, vie jaillissante qui vient de 
Dieu. 
 
Nous sommes invités à puiser dans 
notre baptême et à faire grandir en 
nous la vie qui vient de Dieu et / ou 
à nous interroger sur ce qui est 
essentiel et qui nous fait vivre. 
 

Partage : 
 

« Partage avec tes 
proches ce qui est 
le plus important 

pour toi ! » 
 

 

24 mars 
 

Temps de 
prière 4 

Jean 9, 1-41 
« L’aveugle né » 

 
(4ème dimanche de Carême, 

année A) 
 

« Seigneur, j’ai confiance en toi ! » 
 

Jésus guérit un homme aveugle de 
naissance mais les Pharisiens et la 
foule doutent de ce que fait Jésus, 
de même que les parents de 
l’aveugle car ils ont peur des autres. 
 
L’usage de la boue rappelle que 
nous sommes tous issus de la 
même terre et qu’avant de juger et 

Jeûne : 
 

« Qu’est-ce qui te 
rend vraiment 

heureux ? 
Réfléchis bien et 

regarde si tu 
accordes 

suffisamment de 
temps et 

d’attention à ce qui 



d’exclure l’autre parce qu’il est 
pécheur, nous sommes tous frères 
et sœurs et nous n’avons qu’un seul 
et même créateur. 
 
Tous se laissent aveugler car ils ont 
des idées préconçues ou des 
jugements tout faits, des 
certitudes ; ils ont peur de les 
remettre en question, de se 
remettre en question. 
 
Seul l’aveugle est capable de voir 
qui est réellement Jésus. 
 
Jésus apporte la lumière à tous 
ceux qui acceptent de se remettre 
en question. 
 
Nous sommes invités à lui faire 
confiance. 
 
Il guérit et sauve celui qui se 
reconnaît pécheur, celui qui se 
reconnaît aveugle, celui qui 
accepte de laisser son regard être 
transformé. 
 
Que voyons-nous ? Qui est Jésus 
pour nous ? 
 

est essentiel pour 
toi ! » 

31 mars 
 

Temps de 
prière 5 

Jean 11, 1-45 
« La résurrection de Lazare » 

 
(5ème dimanche de Carême, 

année A) 

« Croire en Jésus, c’est croire en la 
résurrection et en la vie 

éternelle. » 
 

Quand Jésus apprend que Lazare 
est malade, il annonce que sa 
maladie permettra de manifester la 
Gloire, la puissance de Dieu. 
 
Malgré le danger pour sa vie, il 
n’hésite pas à aller le voir, même 
s’il ne se met pas en route tout de 
suite. 
 
Le mot « ressusciter » signifie se 
relever. La résurrection de Jésus est 
différente de celle de Lazare. 

Prie : 
 

« Si tu savais le 
don de Dieu ! 

 
Lorsque tu pries, 

rends grâce à Dieu 
pour le don de son 

amour. » 
 

et 
 

« Tu peux 
demander au 

Seigneur d’ouvrir 
tes yeux et ton 

coeur lorsque tu es 



 
Jésus, par sa résurrection, passe de 
la mort à une vie éternelle, sans fin 
avec Dieu. Il nous fait la promesse 
que Dieu nous ressuscitera comme 
il a ressuscité son Fils. 
Quand Jésus redonne la vie à 
Lazare, ce dernier redevient vivant 
comme avant, physiquement / 
biologiquement. 
 
C’est un « rappel à la vie », à son 
état antérieur ; Lazare mourra à 
nouveau « physiquement » après 
avoir trouvé un supplément de vie 
dans la foi. 
 
Jésus dit à Marthe que celui qui 
met sa foi dans le Christ est déjà 
ressuscité dans la mesure où il n’est 
plus atteint par la mort du péché. Il 
vit déjà de la même vie d’union 
avec Dieu qui sera celle qu’il aura 
dans la vie éternelle parce qu’il 
croit en lui. 
 
À l’heure du doute, Marthe 
professe sa foi en Jésus, le Messie, 
le Fils de Dieu avant même que 
Jésus n’ait fait revenir son frère à la 
vie. 
 
« La Samaritaine » nous parlait de 
l’eau vive qui étanche toute soif, 
l’eau du baptême qui nous libère 
du péché et nous fait accéder à la 
lumière comme révélé dans 
« l’aveugle-né ». 
 
Avec la résurrection de Lazare nous 
accédons au cœur du mystère de 
Pâques et du baptême : la vie 
éternelle donnée en Christ par la 
résurrection des morts. 
 
Nous sommes invités à faire 
grandir, affermir notre foi en la vie 
et en la résurrection. 
 

dans le noir et que 
tu perds courage. » 



Évangile (Jean 11, 1-45) 

En ce temps-là, il y avait quelqu’un de malade, Lazare, de Béthanie, le village de Marie et de Marthe, 

sa sœur. Or Marie était celle qui répandit du parfum sur le Seigneur et lui essuya les pieds avec ses 

cheveux. C’était son frère Lazare qui était malade. Donc, les deux sœurs envoyèrent dire à Jésus : « 

Seigneur, celui que tu aimes est malade. » En apprenant cela, Jésus dit : « Cette maladie ne conduit 

pas à la mort, elle est pour la gloire de Dieu, afin que par elle le Fils de Dieu soit glorifié. » Jésus 

aimait Marthe et sa sœur, ainsi que Lazare. Quand il apprit que celui-ci était malade, il demeura deux 

jours encore à l’endroit où il se trouvait. Puis, après cela, il dit aux disciples : « Revenons en Judée. » 

Les disciples lui dirent : « Rabbi, tout récemment, les Juifs, là-bas, cherchaient à te lapider, et tu y 

retournes ? » Jésus répondit : « N’y a-t-il pas douze heures dans une journée ? Celui qui marche 

pendant le jour ne trébuche pas, parce qu’il voit la lumière de ce monde ; mais celui qui marche 

pendant la nuit trébuche, parce que la lumière n’est pas en lui. » Après ces paroles, il ajouta : « 

Lazare, notre ami, s’est endormi ; mais je vais aller le tirer de ce sommeil. » Les disciples lui dirent 

alors : « Seigneur, s’il s’est endormi, il sera sauvé. » Jésus avait parlé de la mort ; eux pensaient qu’il 

parlait du repos du sommeil. Alors il leur dit ouvertement : « Lazare est mort, et je me réjouis de 

n’avoir pas été là, à cause de vous, pour que vous croyiez. Mais allons auprès de lui ! » Thomas, 

appelé Didyme (c’est-à-dire Jumeau), dit aux autres disciples : « Allons-y, nous aussi, pour mourir 

avec lui ! » À son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Comme Béthanie 

était tout près de Jérusalem – à une distance de quinze stades (c’est-à-dire une demi-heure de 

marche environ) –, beaucoup de Juifs étaient venus réconforter Marthe et Marie au sujet de leur 

frère. Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait 

assise à la maison. Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. 

Mais maintenant encore, je le sais, tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera. » Jésus 

lui dit : « Ton frère ressuscitera. » Marthe reprit : « Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, au 

dernier jour. » Jésus lui dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il 

meurt, vivra ; quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ? » Elle répondit : « Oui, 

Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient dans le monde. » Ayant dit 

cela, elle partit appeler sa sœur Marie, et lui dit tout bas : « Le Maître est là, il t’appelle. » Marie, 

dès qu’elle l’entendit, se leva rapidement et alla rejoindre Jésus. Il n’était pas encore entré dans le 

village, mais il se trouvait toujours à l’endroit où Marthe l’avait rencontré. Les Juifs qui étaient à la 

maison avec Marie et la réconfortaient, la voyant se lever et sortir si vite, la suivirent ; ils pensaient 

qu’elle allait au tombeau pour y pleurer. Marie arriva à l’endroit où se trouvait Jésus. Dès qu’elle le 

vit, elle se jeta à ses pieds et lui dit : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. » 

Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec elle pleuraient aussi, Jésus, en son esprit, fut 

saisi d’émotion, il fut bouleversé, et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ? » Ils lui répondirent : « 

Seigneur, viens, et vois. » Alors Jésus se mit à pleurer. Les Juifs disaient : « Voyez comme il l’aimait ! 

» Mais certains d’entre eux dirent : « Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne pouvait-il pas 

empêcher Lazare de mourir ? » Jésus, repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte 

fermée par une pierre. Jésus dit : « Enlevez la pierre. » Marthe, la sœur du défunt, lui dit : « Seigneur, 

il sent déjà ; c’est le quatrième jour qu’il est là. » Alors Jésus dit à Marthe : « Ne te l’ai-je pas dit ? Si 

tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » On enleva donc la pierre. Alors Jésus leva les yeux au ciel et 

dit : « Père, je te rends grâce parce que tu m’as exaucé. Je le savais bien, moi, que tu m’exauces 



toujours ; mais je le dis à cause de la foule qui m’entoure, afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as 

envoyé. » Après cela, il cria d’une voix forte : « Lazare, viens dehors ! » Et le mort sortit, les pieds et 

les mains liés par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. Jésus leur dit : « Déliez-le, et 

laissez-le aller. » Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie et avaient donc vu ce que 

Jésus avait fait, crurent en lui. 

 

Documents joints : 

• mardi 17 mars : 

▪ tableau sur le même modèle que ci-dessus à jour des deux premiers temps de prière 

vécus en « live » et de celui correspondant au 3ème dimanche de Carême « La 

Samaritaine », 

▪ extrait du livret Pas à Pas en Carême « La Samaritaine », 

▪ une page de cœurs à imprimer et découper pour les enfants souhaitant noter leurs 

efforts de Carême, 

▪ le journal de bord Carême 2020 offert par la revue Prions en Église. 

• mardi 24 mars : 

▪ tableau récapitulatif mis à jour du temps de prière prévu le mardi 24 mars en lien 

avec l'évangile du quatrième dimanche de Carême « L’Aveugle-né » 

▪ un diaporama proposé par le site KT42 pour en accompagner / faciliter la lecture 

▪ extrait du livret Pas à Pas en Carême « L’Aveugle-né » 

▪ une piste de lecture et de réflexion du texte de l' Aveugle-né en lien avec la Genèse 

diffusée sur le site Idées-Caté pour mettre du lien avec notre quotidien 

• mardi 31 mars : 

▪ tableau récapitulatif mis à jour du temps de prière prévu le mardi 31 mars en lien 

avec l'évangile du cinquième dimanche de Carême « La résurrection de Lazare » 

▪ une vidéo proposée par le site Théobule pour en accompagner / faciliter la lecture en 

cliquant sur le lien ci-après  https://www.theobule.org/video/la-resurrection-de-

lazare/268  

▪ deux extraits du livret Pas à Pas en Carême correspondants : 

◦ « La résurrection de Lazare » 

◦ une prière 

 

https://www.theobule.org/video/la-resurrection-de-lazare/268
https://www.theobule.org/video/la-resurrection-de-lazare/268


Dans une volonté d’enrichir notre proposition pour toutes les sensibilités, nous avons, 

conjointement à notre envoi du mardi 31 mars, invité nos familles et enseignants à nous faire part 

de leurs besoins en termes de veille Pastorale. 

 

 

2. Proposition pour l’ensemble des enfants catéchisés de l’École 

Nous sommes en réflexion pour une proposition spécifique et complémentaire en lien avec la 

célébration des Rameaux et de la fête de Pâques. 

Point prévu avec les catéchistes. 

 

 

3. Proposition pour les enfants préparant leur première Communion au sein de l’École 

Nous sommes en réflexion avec notre prêtre référent, Louis-Serge Kédé, la référente de Pastorale en 

paroisse, Emmanuelle Rauch et les catéchistes investies dans la préparation sacramentelle, Florence 

Grenot et Murielle Kouakou afin d’en garantir la continuité, l’accessibilité et la qualité. 

Nous avons à ce jour retenu : 

• la diffusion d’un livret sur la messe (transmis par E. Rauch) que nous avions commencé à 

exploiter lors d’un premier temps fort vécu le 22 janvier, et également repris comme fil rouge 

par les catéchistes chaque début de séance 

• le film d’animation « Le Grand Miracle » 

À voir si nous transmettrons les documents supports conçus à l’intention des catéchistes et 

animateurs pour animer le 1er temps fort en lien avec le livret sur la messe pour aider les parents à 

accompagner leur(s) enfants à s’approprier ledit livret, à consolider leurs acquis et à approfondir ce 

qu’ils ont vécu lors de ce temps fort qui avait la messe pour thème central. 

Reste à évaluer ce que nous pouvons diffuser en termes d’étapes du parcours « Seigneur, tu nous 

appelles ». Téléconférence prévue cette semaine avec M. Kouakou et F. Grenot. 

De même, selon les mêmes critères, nous travaillons à la rédaction d’un support adapté à 

l’enseignement à distance pour préparer les enfants au sacrement de Réconciliation. 

Un second temps fort est programmé le 29 avril, la retraite, le 3 juin. La première Communion reste 

à ce jour prévue le 21 juin. 

 

Le 1er avril 2020, 

Patricia Heitz, Chef d’Établissement École 

Valérie Messain-Humbert, Coordinatrice Pastorale École 


